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JOURNEE de réflexion et de partage L.A.C. 
6 NOVEMBRE 2018 à la Maison du Diocèse de Raismes 

 

Accueil fraternel suivi de la prière préparée par l’abbé Jean Roland CONGO, DDMU de Cambrai. 
Présentation des personnes présentes :  30 de Cambrai, 5 d’Arras, 2 de Lille. 

 

Le thème de la journée : "J’ai soif de Toi, viens !" 
 

TEMOIGNAGES. 
 

Abbé Bernard KONFINO du Togo.  
Arrivé dans le diocèse de Cambrai pour me faire soigner, je suis 
aujourd’hui prêtre Fidéi Donum. Je suis arrivé en janvier, c’était la 
première fois que je venais en hiver, j’ai découvert le froid, la neige pour 
la 1ère fois. Les deux premières fois c’était en été. La France est un beau 
pays avec plein de monuments qui marquent les différentes guerres. 
On peut se ressourcer. J’ai été bien accueilli par les confrères.  
 

Nous nous retrouvons chaque semaine pour faire le point et partager nos missions.  
Bon accueil des fidèles laïcs, ils nous apportent à manger. Il y existe de bons partages de solidarité. 
L’engagement des fidèles laïcs dans la pastorale surtout des femmes. Accueil des gens en difficulté. Du 
fait du peu de nombre de prêtres. Quand on vient de l’Afrique, c’est très bizarre. Ici il y a peu de 
jeunes, les grandes églises sont peu remplies. Cela m’a choqué mais aujourd’hui je comprends mieux. 
La culture, ce n’est pas la même chose, il y a des aspects qui choquent un peu. Chez nous il y a un 
proverbe qui m’aide à me situer : "Quand tu arrives dans un village où on cultive avec la houe, fais de 
même." 
Il y a l’engagement des laïcs dans les paroisses auquel il faut s’habituer. Quand on est bien accueilli, il 
faut tout faire pour s’habituer et ça donne du courage. J’essaie de rassembler les jeunes, partager 
avec eux et peut-être faire une célébration. 
 
Mission ici de PALAVRA VIVA :  
dans notre mission du porte à porte, il y a des gens qui accueillent et 
d’autres non, nous n’insistons pas pour entrer. Nous  parlons avec les 
gens, il nous partage leurs attentes. Nous confions cette personne à la 
paroisse. C’est un défi, on prie avec la ou les personne(s), on la confie à 
Dieu. 
Nous allons dans les paroisses où l’on nous demande, le responsable de 
la paroisse nous donne la liste des personnes où l’on peut aller. Il y a 
toujours une personne de la paroisse qui nous accompagne. Notre mission, ce n’est pas de convertir 
mais de créer des liens, même si parfois ça aboutit à la conversion ou au retour à l’église. Notre 
mission, c’est d’annoncer la Parole de Dieu, le reste ne nous appartient pas. 
 

Famille Indienne de rite Syro Malabar,  
ils habitent à Villers Outréaux (diocèse de Cambrai). Babou, Aoka, Elisa, 
Anna (2ans), Thomas (CM1), Jules (5ème). Monsieur est enseignant en 
gestion à Lille et Paris. Ils viennent du Kérala, leurs enfants sont nés en 
France. Au Kérala, il y a beaucoup de pauvreté mais il y a du soleil. 
L’Eglise indienne 2,5%, 2% de catholiques, 70 millions d’habitants. 
Le rite Syro Malabar vient de St Thomas ; jusqu’en 2017 existait dans la 
Province du Kérala.  Union avec Rome depuis 1599 et avec les 

Orthodoxes en 1930. Depuis notre arrivée en France, nous avons habités Paris puis nous sommes 
venus à La Madeleine près de Lille et maintenant nous sommes à Villers Outréaux. Nous sommes 
mariés depuis 2004. Monsieur a été baptisé à l’âge de 7 jours.  


